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А vant-Propos 

Jusqu'en 1959, la connaissance du premier terme du Cretace dans la strati­
graphie japonaise etait tres maigre. Etant depourvues d'Ammonites, les couches 
чие 1'on croyait pouvoir lUi attribuer, sans preuve positive d'ailleurs, n'etaient 
jamais datees avec certitude. Les fossiles чие l;on rencontre dans ces couches, 
d'haЫtude appeles Faune de Ryoseki, ont ete considerescomme comparables 
а 1а faune duWealdien anglais поп seulement du point de vue chronologique 
mais aussi paleogeographique. La faune de Ryoseki comprend pourtant des 
formes incontestablement marines telles чие Huitres et Astartes (раг ех. МА­
TSUMOTO, 1953, р: 92), t::шdis чие сеllе du Wealdien est franchement соп­

tinentale. 
La relation stratigraphique entre les couches de Ryoseki et lе 'Пtii'Опiquе 

date par les'Ammonites est aussi tres та1 connue. 11 n'y а probabi;~ent чие 
quatre localites (communication orale de М. TAMURA) ои l'on peut constater 
\е passage de l'un а l'autre. 

Une de ces loca1ites, pres d'Uminoura, аи centre de' Kyushu, est particuli­
erement favorablea l'observation directe de la limite jurassico-cretacee. Оп n'a. 
pourtant jamais trouve d'Ammonites dans lе Cretace' presume basal tandis чие 
1е Tithonique est date par l'existence des ЛФ.щQl)~tеs. 

Or, l'existence du Cretace basal fut mise а j6ur dans une region tout а 
fait inattendue de Hondo, notamment а la partie meridionale du Plateau de 
Kitakami; 1а, nous avons trois .rangees quasi-paral1eles de sync1inaux de sedi­
ments secondaires, dont lа rangee centrale, zone Ojika-Karakuwa, fournit l'as­
surance de la presence du Беrriаsiеп. C'est dans la partie sommitale du Juras­
sique se developpant dans cette region чие l'on а constate l'existence d'un 
niveau а Ammonites berriasiennes. Il s'agit de deux blocs completement 
encastres dans les roches volcaniques d'age presume cretace inferieur, dans 
l'ilot dit "Oshima" аи large de lа ville de Kesennuma. 

Depuis, il devient necessaire de re-examiner toutes les formes anterieure-

* Received June 24th, 1961. 
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ment considerees сотте jurassiques superieures, et оп vient d'avoir une idee 
bien nette relative а la 1imite jurassico-cretacee dans la stratigraphie japonaise. 

L'assistance de plusteurs'specialistes du. Jurassique furent assurees depuis. 
le debut de ces recherches: Monsieur le, Docteur М. Т AMURA, qui а donne la 
connaissance du Jurassique etdu Cretace dans l'i1e de Kyushu et qui т'а 

conduit sur le terrain pour confirmer la relation stratigraphique entre ces deux 
systemes; Monsieur le Docteur 1. HAYAMI, чиГ т'а aide sur le plan de la 
paleontologie de Lamellibranches; et enfin le regrette Monsieur Т. AKIYAMA r 

чиГ contribua enormement а lа collection merveilleusedes Ammonites. 

Le Certace inferieur en Europe meridionale 

Il ne sera pas iцutilе de rappeler le Berriasien dans la serie type. Le 
terme Berriasien а et~ etabli par COQUAND (1871) сотте sous-etage du Valan­
ginien~ роиг le calcaire ~ Terebra'titla diphyoides distribue аи village: de Berrias. 
(Ardeche, SE de la France).' En 1867 deja,'F. J. PICTET а reconnu l'indepen­
dance de la faune ammonitique de се ~~lcaire et l'a mise en correlation avec 
18: partie basale du Neocomien. - ' 

.' Des чие TOUCAS (1890) а compare lа faune' de Berrias, atort, аи Tithoni­
чие s~perieur, а la suite d';etudes sur la faune d'Ammonites diff~rentes et ir­
reiutablement du Tithoniq'ue superieur de Chomerac, l'indecision regnait assez 
lo-ngtemps chez les stratigraphes fran~ais а propos de' l~iimite jurass~co­
ctetacee (cf. KILIAN', 1895 ;'HAUG, 1898,1911; LOMBARD et COAz,~'1932 etc .. ). 

Dans 13. region type de l'etage, аих environs de Berrias, et egalement dans. 
toute lа fosse vocontienne, le Berriasien se presente сотте une zone de passage 
formee de calcaires marneuxa facies profond et riche en fossiles Ammonites. 
pyriteuses. 11 est admis en general чие les indices de l'etage sont choisies 
parmi les Ammonites сотте suit: 

Berriasella boissieri (PICTET) 
Berriasella paramacilenta MAZENOT 
Berriasella malbosi (PICTET) 
Dalmasiceras dalmas~ (PICTET) 
Dalmasiceras punctatum (DJANELIDZE) 
Neocosmoceras rerollei (РЛQUIER) 
J.Veocomites occitanicus (PICTET) 
Neocomites subalpinus MAZENOT 
Negreliceras negreli (МА THERON) 
Spiticeras ducale (МА THERON) 

Ici, le Berriasien repose sur lе Tithonique en discordance d'importance 
minime, се dernier etant caracterise par les: 

Berriasella chaperi (PICTET)' 
Dalmasiceras progenitor (OPPEL) 

Dalmasiceras djanelidzei MAZENOT 
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Proniceras gracile DJANELIDZE 
Spiticeraspseudogroteanum. D J ANELIDZE 

et supporte 1е Va1anginien mоуеп а 

Kilianella roubaudi (D'ORBIGNY) 
Neocomites neocomiensis (D'ORВIGNY). (MAZENOT, 1957) 
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Le facies profond а Ammonitesde 1а Fosse vocontienne cede 1а р1асе аu 

facies mixte des chaines suba1pines septentrionales, caracterise par l'alternance 
des ca1caires zoogenes et des marnes а facies profond d u type vocontien. Encore 
vers lе NW, а partir du Jura, 1е Berriasien devient littora1, forme- de marnes 
grises. а :Toxaster, biva1ves et Gasteropodes, puis d'une serie de ca1caires zoo­
genes а Natica leviatan et Nerinees (Marbre batard) etc.; 1а, 1es Cephalopodes 
deviennent tres rares. 

C'est d'ailleurs ici que 1е Cretace est facilement separable du niveau sous­
jacent, 1е Purbeckien continenta1, а 1а faveur d'un brusque changement de 
facies, suivant 1es opinions qui admettent 1а premiere transgression marine du 
Cretace apres 1а regression jurassique. Еп realite, il subsiste encore 1е facies 
purbeckien continenta1 dans 1а partie infe.rieure du Berriasien (Р. DONZE, 1951). 
Etant rapporte .аих 'marnes grises а Toxaster, et аи marbre batard, 1е Ber­
riasien de Berrias est attribue аи Cretace, et il semble facile de distinguer 1а 
limite jurassico-cretacee grace а се changement du facies et поп par 1а differ­
enciation .faunique епtге ces deux systemes. Еп fait,1es faunes des periodes. 
critiques se composent d'e1ements essentiellement homogene, diffici1e а differ­
encier. 

La Limite Jurassico-Cre'tacee au Neuquen, A.rgentine 

La succession des niv~aux de passage entre lе Jurassique et lе Cretace 
s'observe mieux еп Argentine. Еп particulier, а Апоуо de1 Yeso еп Neuquen 
les gisements а Ammonites abondantes se continuent sans interruption (LEANZA r 

1945) et оп у constate que 1е Tithonique date supporte directement 1е Cretace' 
inferieur ega1ement date par 1es Ammonites. 

LEANZA (1947) а discute sur 1а limite jurassico-cretacee de 1а region et а 
etabli des zones а Ammonites Ыеп distinctes 1es unes des autres. 

Elles sont: 
Zone а Spiticeras damesi et Cuyaniceras transgrediens, qui comprend 1es· 

coupes 1, 1-т, т, m-п, caracterisee раЕ p1usieurs Cuyaniceras et SPitic­
eras, ауес des Neocomites et Pseudoblanfordia et Thurmannites. 

Zone а Argentiniceras noduli/erum, qui comprend 1а соире h, caracterisee 
par 1'espece indice et ипе autre espece du тете genre. 

Zone а Substeueroceraskoeneni, qui comprend 1es coupes d, е, f, g, caract­
erisee par p1usieurs formes evo1uees de Perisphinctides et Berriase1-
1ides. 

Zone а Corongoceras alternans, qui comprend 1es coupes а, Ь, с, caracterisee 
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раг les Berriasella, Himalayaites, et Micracanthoceras. 
Ог, l'echel1e classique etablie раг GERTH (1925) а ete modifiee: le потЬге 

des zones d'Ammonites est diminue et la liщitе entre le Jurassique et lе 
Cretace deplacee. 

D'apres LEANZA; lа zone agrentine а damesi correspond а la zone еигоре­

еппе а boissieri, tandis чие lа zone а koeneni se caracterise раг des elements 
communs avec lа zone еигорееппе а privasensis. La disparition complete des 
derivees de vrais Perisphinctaceae dans lа zone а damesi sert ici а tracer lа 
limite de deux systemes entre ces deux zones. 

L'etabHssement' de ces zones est enti~rement independant du facies. Les 
couches dont i1 s'agit maintenant sont constituees раг des calcaires et des 
marnes, essentiel1ement homogene, de tel1e sorte чие la classification пе peut 
se baser sur les facies. 

La Limite J urassico-Cretacee dans la 

Stratigraphie Japonaise 

Jusqu'a lа decotiverte de la faune berriasienne d'Oshima, lа limite juras­
sico-cretacee se trouvait роиг les stratigraphes japonais а lа fin de la sedimen­
tation marine du Jurassique superieur, qui eut lieu sur toute l'etendue du 
Jurassique nippon. Seulement dans lа region de Hida, la sedimentation lacustre 
а continue du Jurassique superieur jusqu'a ипе certaine ерочие du' Cretace 
inferieur (MAEDA, plusieurs ouvrages depuis 1952). 

Si lа question se cantonne аих niveaux limitrophes de deux systemes, 
les trois regions suivantes joueront ип r61e important sur le plan de la сог­
relation mondiale: се' sont: la partie meridionale du Plateau de Kitakami, lа 

bordure orientale ~и Plateau d'Abukuma, et quelques points particulierement 
importants de la distribution de la serie de Torinosu а Kyushu et а Shikoku. 

Berriasien д l':le d'Oshima 
Ayant сги qu'ils avaient trouve ипе forme jurassique suрепеuге, а tort 

d'ail1eurs, КОВА YASHI et FUKADA (1947) ont rendu les gisements d'Isokus(i 
equivalents а la serie de Shishiori (Jurassique superieur). Une nouvel1e соп­
firmation chronologique de ces gisements а ete rapportee par l'auteur (SATO, 
1959); c'est la premiere attestation de l'existence du Berriasien dans la strati­
graphie japonaise. 

Еп concordance avec l'ouvrage precedent, lа liste des Ammo~ites du Ber­
riasien de 'la тете пfgiоп s'elargit, avec addition de quelques formes jadis 
inconnues: 

dans lа formation d'Isokusa, Thurmanttic~!ps isoku§f!l§f!~ (КОВА YASHI & Fu­
KADA) et, еп plus, ferri!l$!1.lla~akiyamtle-',s-f>~" ПОУ., 

dans la formation de Nagasaki, Qi~()§J?Pl!il,?11i$ sp., Berriasella sp. nov. ех gr. 
berthei (TOUCAS), кiliqn.f!,l!Л<SР,. juv. et еп plu~'--sjiti~-;;as (Spiticeras) cf. 
It-~~"·.~·, ~~""","~1. " ....... "..,~ ... '-.,;.",'"'~~_>_.~. _';I>..,c".: .. _.,,>,_,,,, .. ~,,,,,,~.=,,,,,-

* 'Correction gецеriquе; cf. НЛАS, 1960, р. 60"Postscript. 
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binodiger UHLIG. 
~iПа1iоп chronologique est donc corrobore par la decouverte des 

nouvelles formes. 

Malheureusement 1а stratigraphie n'est pas fixee, 1е Berriasien ayant ete 
affecte par 1а tectonique cassante. Le facies de се Berriasien ressemble plus 
а celui du Jurassique superieur sous-jacent чи'а ce1ui du Cretace inferieur. Еп 

fait, le facies se modifie brusquement du Berr.iasien аих niveaux superieurs. 
I1 semble donc чие 1а limite jurassico-cretacee. est sensiblement deca1ee par 
rapport а ce1le de la sedimentation de се bassin sedimentaire. 

Berriasien de la serie de Soma 
Ceci s'applique а la serie de Soma qui se repartit sur la bordure orientale 

du Plateau d' Abukuma. Les etudes relatives а la faune d' Ammonites de la 
тете serie ont montre чие le dernier terme de la serie, formation de Коуа­

mada, monte sans doute jusqu'au Cretace basal, contrairement а се чие l'on а 
presume pour cette formation d'age jurassique le plus eleve. 

La faune чие nous avons maintenant dans la formation de Koyamada est 
formee par les: 

Раrаkiliаnеllаgеп. nov~ uтazawensi~ sp. nov. 
'rlш;;;;;;;:;;Г;;;~;'=~;~--""'"'--'-" '~-~- ,---~-

Berric;s~llfl_"_,S.P. 
Les-d;~~' p~;miers se trouvent dans la 10ете zone а Trigonies (КОВА У ASHI, 

MORI & TAMURA, 1959), tandis чие le dernier se trouve dans la 9 е'ше zone а 

Trigonies; tous sont dans lа formation de Koyamada. 
Il est important чие le Thurmann!r;.Q[<l1_$,.J),:.-sе trouvant dans la тете gan­

gue чие la ParakilianeJla ,u;;Wzаwеnя':;, se rapproche paleontologiquement du 
Thurmannicer;;;is;k~~~lZS~ tr~9-~-~{'d~n~ lе Ыос d'Isokusa. 
"-'-'Й~~~t-d~с--паt~;~-i чuе l~-f~~mation se place dans le Berriasien, equivalent 

de la formation d'Isokusa. 
Une petite difficulte se pose du сбtе de la faune de Trigonies. KOBAYASHI 

signalait la Myop/zoyella (Promyophorella) orientalis КОВА YASНI & Т AMURA dans 
la gerr.e zone а Trigonies; la' тете espece est, largement соппие dans les 
divers niveaux du Jurassique superieur. А lsоkus;з.,серепdапt, elle s'associe 
avec ипе faune berriasienne d'Ammonites, се qui ip.dique ипе duree d'existence 

plus longue чие presumee. Il еп est de тете de 1а Myophorella (Promyopho­
rella) obsoleta К~)вАУАSНI & TAMURA qui se trouve поп seulement dans la 
formation de Kogoshio, indubitablement tithonique mais aussi dans 1а forma­
tion d'Isokusa, franchement berriasienne. 

La sedimentation marine de la serie de Soma s'est continuee sans inter­
ruption majeure par consequent depuis 1е Kimeridgien jusqu'au Berriasien, еп 
tenant compte des Ammonites qui servent а dater. Apres la serie de Soma, 
les sediments пе se sont pas deposes jusqu'ач Senonien. 

Сот те а Kitakami, dans 1а region d'Abukuma, se trouve ип decalage entre 
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la fin de lа sedimentation marine et lа limite jurassico-cretacee. 

Limite entre lа Formation de Sakamoto, celle de Torinos'U et celle de Ryoseki 
Or, la тете question sur la limite jurassico-cretacee se pose pour les 

couches limitrophes jurassico-cretaces reparties dans la region dite Zone Ех­

terne du Japon SW. 
11 s'agit des series de Torinosu et de Sakamoto dans 1'ilе de Shikoku et 

1'i1е de Kyushu respectivement. 
Nous avonsune jolie соире pres d'Uminoura, ан centre de l'ile du Kyushu, 

ои. s'observe le passage entre lа formation de Sakamoto et lа formation de 

Ryoseki. 
Оп а releve la successionsuivante а la suite de l'observation in sit'U, 

! 2,m40 Schistes tres finement -lamines avec intercalations de gres 
е 2, 40 Gres arkosiques entrecroises, devenant schisteux vers lе Sud 
d 1, 80 Gres еп blocs dans les schistes noirs feuilletes 
с 7, 20 Schistes noirs feuilletes avec les bancs de gres verdatres а 

lustre graisse, а faune de Ryoseki typique 
Ь 6, 40 Gres arkosiques avec intercalations de schistes noirs, а Huitres 

et Belemnites, de type particulier mais revelant deja le type 
de Ryoseki 

а 20 Schistes greseux, noirs, durs, feui11etes" sur l'affieurement, а" 
Spiticeras (Kilianiceras n cfr. eucomphalum. \,,// 

Grace а la faune qu'on rencontredans chaque couche (designee de а а!), ТА­
MURA а conclu чие la limiteentre la serie de Ryosekiet la formatIon de Sa­
"kamoto se situe en"t"reles couches а et Ь. En fait, le facies du niveau а est 
'du "type tithonique largement distribue dans 1'ilе de Kyushu, tandis чие celui 
des niveaux Ь-! revele le type de Ryoseki. Pourtant, un des caracteristiques 
du facies Ryoseki, gres arkosiques et blancs sur la surface d'affleurement, se 
presente deja dans les gres de la formation de Sakamoto. 11 est donc raison­
аЫе de ne pas supposer de changement brusque du тi1iеи de sedimentatio~ 
entre ces deux couches. 

Aucune Ammonite n'est trouvee dans la serie de Ryoseki. Sa faune de 
Lamel1ibranches est marine en realite, соmmе le montre clairement l'existence 
"des Huitres et des Belemnites~ La faune de Ryoseki n'estdonc pas lacustre, 
тете si оп l'admet pour la region type, ои existe le deltaique. 

;Le 'niveau а Spiticeras (Kilianicers?) se rencontre ailleurs avec la presence 
de\<il' Aulacosphinctes sp. 11 est dans la zone de fossile superieure pour TAMURA 
(1960, р. 30). Ces deux formes ne sont cependant pas exactement dans le 
"тете niveau. 

Or, la formation de Sakamoto monte jusqu'au sommet du Tithonique et 
passe saI1S interruption sedimentologique dans la serie de Ryoseki qпi n'est 
jamais datee par les Ammonites. Mais juge par le facies, la serie de Ryoseki 
ne debute pas necessairement apres иг..е pause de la sedimentation а partir de 
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la fin de la formation de Sakamoto. Elle est ainsi synchronisable ауес 1е debut 
du Cretace. Il n'y а donc pas de deca1age entre lalimite stratigraphique et 
celle de la chrono1ogie majeure. 

Conclusions 

Les zones а Ammonites reconnues ои presque certaines, sont donc: 
Berriasien: Thurmanniceras isokusense (КОВА у ASНI & FUKADA) 

Thurmanniceras sp. 
Olcostephanus s р. nov. 
Kilianella sp. ех gr. bernzei (TOUCAS) 
Parakilian"ella umazawensis nov. 
Berriasella akjyamae nov. 
Berricisfзila sp. 
'Sp'iticeras (Spiticeras) cf. binodiger' UHLIG 

Zone а koeneni: Substeueroceras sp. 
Spiticeras (Kilianiceras?) cf. eucomphalum (STEUER) 
Aulacosphinctes sp. 

Zone а alternans: Corongoceras sp. 
Ainsi constituee, 1а faune berriasienne est bien independante et forme un 
niveau specia1. Il estmanifeste que tous 1es constituants de la faune sont du 
Berriasien, sauf deux formes de Spiticeras. 

Bien que LEANZA (1947) insiste sur 1е fait que 1es Spiticeras tithoniques 
'sont des fbrmes particulieres du genre, sensiblement iso1ees.du groupe. principal 
berriasien, telles que 1es Sp. hauthali et les Sp. acutum, que1ques autres formes 
du тете genre s'y ajoutent se10n 1e~ etudes recentes re1atives аих ammonites 
de l' Atlas tellien (par ех. -ARNOULD-SAGET, 1951). Spiticeras (Kilianiceras?) 
.pourrait ainsi exister deja dans 1е Tithonique, mais ceci est suggere р1utбt а 

cause de 1а, coexistence probable dans 1е тете niveau d'un echantillon d' Аи­
lacophinctes sp. 

. Si l'on admet l'age tithonique pour се Spiticeras (Kilianiceras ?), 1а base de 
la serie de Ryoseki cOlncideparfaitement ауес 1а 1imite jurassico-cretacee dans 
1е SW du ]apon. 

Pour 1es regions plus septentriona1es, un deca1age existe entre 1а c1assific­
ation stratigraphique et celle de 1а chrono1ogie, la limite jurassico-cretacee 
etant reconnue аu cours de la sedimentation qui s'est continuee depuis 1е ]uras-
sique superieur. ,. 

Respectant 1е grand principe de latiostratigraphie, il faudrait ne pas tenir 
. compte de lа divisio~ lithоlоgjqllер()Й~ q ие 1а тете division du temps puisse 
s'appliquer sur toute 1а surface du globe. 
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. 'Explication de la Planche ХН 
. ~~'_.~~.~ ... _' .... """'" 

Fig. 1. Parakilianella umazawens!s sp. nov. Ф~ d'''.liИj~, 9ете zone а Trigonia, 
Couche de Koyamada, Serie de Soma. СоН. Т AMURA. Х 2/3. 

Fig. 2. Spiticeras (Spiticeras) cfr. binodiger UHLIG. Nagasaki, сбtе Est qe l'ilot d'Oshima. 
СоН. НА У AMI. Х 1. "'~.~~" 

Fig. 3. Berriasella sp. ]isahara, Соuсhе~Хf:lшшd~~\\ 10ете zone а Trigonia, Serie de 
Soma. СоН. I"VAI (depose а l'Universite de Tohoku). х1. 

Fig. 4 .. Id. Vue oblique, montrant le sil10n siphonal. 
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[А уес Planche XIIIJ 

La presence du Berriasien а ete reconnue dans le Plateau de Kitakami 
(Japon septentrional), et lа faune qui l'indique а ete decrite (SATO, 1959). 

Оп rend compte ici de lа nouvelle acquisition des Ammonites du тете age 
dans d'autres regions ои l'on ignorait auparavant l'existenc~ de се niveau. 

De plus, ипе forme du Tithonique lе plus elevee est ajoutee, pour faci1iter 
lа discussion tiostratigraphiq.ue relative а la limite juгаsSiсо-сгеtасее. 

Descriptions system~tiques 

FаmШе Berriasel1ida'e SPA ТН, 1922 

Sous-Famille Berriasellinae SPATH, 1922 

Genre Beniasella UHLIG, i905 

Berr)asella akiyamae nov~ sp. 

Pl. ХIП, figs. 4-6 

Materiel :-Un echanti1lon Ыеп conserve, mais serisiblement detorme. Соl­

lection AKIY АМА. 
Diagnose :-Enroulemerit evolute, embrassement du tour precedent seule­

ment sur une petite partie de la reglon ventrale. Section du tour Ьеаисоир 
plus haute qu'epaisse, surtout аи dernier tour par rapport а celui du stade 
jeune. Bord ombilical toujours arrondi, а peine distinct des :flancs. Flancs 
faiblement convexes, presque plats, passant doucement а la region ventrale 
qui est etroite mais arrondi '",."._",", 

Sur les tours de l'age ,Ш"Qуеll"t6tеs, toutes de 1~!Е§.Ш~,.~рр,i~sеl1.r.,,_ргедпац~ 
naissance аи bord оrnЬili~аГ"~~~tiгаdiееssuг.J~.$.Jiр,л!:;s, puis аих 2/3 de lа 
hauteur quelqu~~=;~~~"'~;;t-"bif'~~~~~;:''''~~~'f~'i~'' ~~comp~gnees de .iubercules 

~"""'-:Ш~,,!,,:е;-." ,,,,,n7).-~~~~"_~G"~ 

all,x point,scie ramific,at}pn, enfin toutes les c6tes, тете celles qui res'tent 
""si;;;pl~'~:"~~" ~Р.?j~~-i~S~~Г;u~ ""i;""p(irtie yen tro~lat~ra-1e, interroЦl pues , .. pq.r ип sillon 

siphonal Ыеп ~a"rque:. G.QД§1rlctions , .. pi~·iodiq~es, qui int~rviennen't dans lа 
costulation ordinaire reguiiere,"do~iia;t,,,,wiI~des'''ramifications plus' compliquees, 

parfois ЫсЦсГщtотеs. 

* Received June, 24th 1961. 
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Cette ornementation converge sans changement brusque, dans celle qui 
est franchement irreguliere: d'une part, les c6tes sont en general attenuees, 
irregulierement ramifieesa'ux di~erses hauteursdes ,flancs;' 'd'autre part, les 
~Q,t"",~.$."J?~!i~9iЭ~,~.,~е~istinguеnt des c6tes ordinaires parleur hauteur et leur 
epaisseur accentuee, et sont pourvues quasi generalement de tubercules later­
auxE;~§ipllQna:U)c, 'parfois bifurquees ои reunies а la partie ventrale ауес les 
voisines. Les constrictions реи profondes mais et accompagnees 
de cretes а l'arriere, ces dernieres formant passent sans 
interruption тете sur la ligne siphonale. 

Cloisons, tres resserrees, finement incisees, composees d'elements реи nom­
Ьгеих: Е реи profond, Ll large, trifide,- ауес lа branche mediane pro1ongee, 
I2 'Ьеаис'оир moins profondet petit'. ' Sl carre~, 1arge,' ciivisee en cleux f'olio1es 

• • " • • • .. .,.". ~ ,'. < . '. '" , " ' • ., , \ • 

iI}egau.~, d'ont lе fo1iole yentral est en general p1us petit, 52 aussi haute чие 
'51, car-ree,div'isee- nettement'e~ deux parties аи Sопl~еt. . .' . 

. БЬs'еrlнitzоns :-=-Un. 'au'tre ',ech'antillon bien conserve,' exempt de defor!11ation, 
petit, sansdoute, jёЩ1е, de 1атете provenance, est сотрагаЫе, 'sous reserves, 
аи stade' re1ativement' зеunе de 'l'espece mentionnee: 11 est cependant' evident 
чие la comparaison ne se fait pas d'une fafon satisfaisante, en raison de l'etat 
mediocre de conservation.' 

Comparaisons :---:-Si1'on admet 1а c1assification des Berriasel1inae de MAZENOT, 
cette espece tombe dans 1е groupe de Berriasella tuberculise~ а sillon siphona1, 
notamment dans le groupe de Berriasella malbosi et de Веу. andraei. 11 n'etait 
pas d'avis de reconnaitre 1ё genre iridependant cree раг SPATH, Protacantho­
discus, dont le 'type est la'Ber. andraei, qui est' d'ailleurs, une forтe extreme 
selon l'avis exprime раг MAZENOT. 

Chez Ber:. malbo$~" jusqц'аu D de 70 тт, lestubercu1es отЫliсаих со­

'e~isteb'-t" ау'ее lestubercules lateraux. А partir du D de 70 тт, aussi, il 
subsiste des epaississements periombilicaux et irreguliers, ainsi чие сеих qui 
'sont siphonaux et 'lateraux., Les tubercu1es, а trois hauteurs succe~sives sur 
les flancs, ri'affectent cepenёiant чие certain'esc6tes. Ces caracteres se voient 
clairement sur notre "echantillon, sauf les tubercules -periombilicau::c. 

De plus, le sill6n, dont la surface est souvent bosselee раг l'extension de 
c6tes exceptiOriellement epaisses, accompagnees de constrictions, se retrouve 
chez les Neocosmoceras (MAZENOT, р. 178), et merite d'etre signa1e speciale­
'ment, car i1 rappelle bien la region ventrale de notre espece, et revele l'origine 
'et lа descendance de la ligne phyletique du groupe. 

La Berriasella andraei, espece' type du Protacanthodiscus, dont l'ho1otype 
est mairitenari.t :'egare"C's'e 'distingue pourtaht':de 'hotre 'espece par la section du 
tour franchement isodiametrique et hexagonale et par l'existence des tubercules 
perioтbilicaux. L'affinite entre cette espece et' la n6tre s'observe dans l'irre­
'gularite de 'l'ornementation qui est "d'аШеuгs bien developpee surles tours 
adultes de toutes les Berriasella tuberculisees, et la vigu~ur de l'orneтentation 
generale, enfin lа variabilite de l'epaisseur des c6tes et des tubercules. 
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Jusqu'a ип diamtere de 50 тт (MAZENOT, р. 96), la Веу. andraei presente 
ип stade Ыеп comparable а celui de l'av~ntcdernier tour de la n6tre. C'est 
чие, dans l'ornementation du stade jeune, les tubercules prennent naissance 
аих points de ramification, 'et les extremites siphonaux des c6tes se renflent, 
еп donnant s(}Uvent naissance аих tubercules реи marques. 

Il est, еп consequence, manifeste чие les deux formes, andraei et la n6tre, 
possedent еп соттип ип stade tres prochement apparente, et qu'ils divergent 
еп sens differents, l'un vers ип genre independant, l'autre vers le type classique 
du genre. 

A/finites :-Сотте оп l'а signale jusqu'ici, i1 est probable чие l'espece 
japonaise se presente сотте ип passage entre le groupe tuberculise de Веу­

riasella et le genre Neocosmoceras, prenant son origine dans le groupe de la 
Berriasella tuberculisee mais поп encore trop accentuee, notamment le groupe 
de la Веу. chaperi. 'L'ornementation de се dernier groupe s'observe dans les 
tours jeunes de lа n6tre, Ыеп чие fragmentaire, qui est indubitablement 
Ы tu bercu1isee. 

L'ornementation probablement encore precoce du type Neocosmoceras se 
retrouve dans les c6tes irregu1ieres mais disposees periodiquement еп alter­
папсе avec les c6tes faibles et accentuees, ces dernieres donnant, sans doute 
les c6tes Ыеп espacees des Neocosmoceras et les tubercules siphonaux pro­
eminents. 

J.Viveau :-Laissant de c6te les Ammonites irretutablement berriasiennesdeja 
decrites dans lа тете 10calite (SATO,1959), cette espece indique le тете age 
pour la raison suivante. Bien чие le groupe ,ainsi compare соmmепсе а exister 
des le Tithonique superieur, son niveau berriasien est certain par le fait de 
ses formes phylogenetiquement comparables, c'est-a-dire qui se situe а реи 

pres а la тете position phyletique du genre, сотте les Веу. malbosi et Веу. 
andraei, чие celle de la n6tre, se repartit largement et quasi exclusivement 
dans le Berriasien. 

Dimensions :-D. (le long du grand ахе) 210 тт, D. О. 85, Н. 67, Е. 32. 
Provenance :-Isokusa, bloc exotique, ilot d'Oshima, аи S de Kesennuma. 

Formation d'Isokusa. Со11. AКIYAMA. 

Berriasella sp. 

Pl. хп, fig. 3, 4 

Syn. Perisphinctes (Paraboliceras?) japonicus, У АIЗ Е, '1943, р. 583; fig. 1 en texte. 

Un echantillon Ыеп conserve, поп detorme. Со11:. Univ. Tohoku, Sendai. 
Berriasellaa tour discoidal, а enroulement du tour relativement involute, 

et а costulation. regulie.re, .mais sectionnee par l'existence periodiquede c6tes 
plus epaisses et еп principe accompagnees par les constrictions. La mojorite 
des c6tes est. simple, d'allure sensi.blement prov.erse ·se.ulement dans ia·- region 



546 Т. SATO 

periphero-laterale. Les c6tes sont periodiquement elevees, parfois bifurquees, 
pourvues de tubercules lateraux et probablement siphonaux. 

La region ventrale est convexe et. etroite, caracterisee par ип sШоп siphonal 
marque, аих deux bords duquel les c6tes se terminent avec l'epaississement 
siphonal . 

. Dimensions :-D. 106 тт, D. О. са. 44., Н. са. 38, Е. ? 
Provenance:- jisahara (Zusahara d'apres УАВЕ), village de Kami-Mano, 

Formation de K~y~тaaa:+I 10 ете zone а Trigonies (KOBAYASНI, MORI & 
Т AMURA, 1959). 

Sous-Famil1e Neocomitinae SPATH, 1924 

Parakilianella nov. gen. 
~--,-~.~.~"_ .•. ,~., .....•. ,, .•..... .-.. , •.... 

Espece type: echaptil10n recueilli dans la couche schisteuse d'Umazawa, 
serie de Soma, dont la description sera donnee sous lе пот de Parakilianella 
umazawensis. 

Diagnose generique :-Forme qui se developpe dans ип sens different de 
celui de lа Kil~anel,{a, probablement originaire de lа тете so,:!che. 

АттопТtе'О 'dont la taille atteint ип gr(ln~ di.9Jnetr.e et dont l'ornementation 
se compose de caractere mixte de la Кilт;,-;";й"а-"~t de la Favrella. Tours internes 
tres semblables аи type Kilianella, avec les constrictions accusees et ассот-

~.'~";._-, -." ~~~~~'''''''''-'''''''''-'-'-'''''' 

pagnees de~!§~,:~~pa[ssies, bi-ouquelquefoistri~furquees. а l'arriere, avec les 
c6tes sensiblem~t""'~~t;;~e;'ses et aplaties vers leurs extremites siphonales; 

mais restant SLrIlI?!~~,,=,~9:uf cel1es q ui precedept les cQJ!~1QfJ.!QPs.·) А l'age 
adulte, les c6tes t"oujours,,~1mples deviennent ип реи plus epaisses, et les поеuds 
paraP91iques apparaissent quasi-periodiqueme-nt. -'''''·7~''''~''"' 

"'~--S~~ti;п du tour quadrangulaire, plus haute чие large, avec uпе murail1e 
ombilicale tres accusee chez l'adulte mais реи nette chez le jeune. EnrOule­
ment invariablement evolute. Sillon siphonal пеt mais parfois traverse par 
des c6tes attenuees sur le dernier tour. 

Remarques :-S'il тапчие des tours adultes, l'on attribuera les tours jeunes 
аи genre Kil!qn~lla, omission faite des c6tes qui restent еп majorite simples. 
Се genre ;;;1: аtt~iпdге cependent ип diametre de 200 тт, 'jamais pour le genre 
Kilianella, et se rapproche de- Favrella, dans son d<~;nier stade avec costulation 
simple. 

La premiere orne~entation se retrouve chez la К. roubaudi var. retrocostata 
SAYN, qui pourrait jouer le r61e de passage entre lе present genre et la souche 
originale de Kilianella. Les constrictions.bien accusees, accompagnees de c6tes 
extraordinairement epaisses ct"'l~~q'~'~~~ sont d'ail1eurs des caracteres impbr:" 
tants de la Berriasella, qui persistent egalement dans le genre ЛТеосоmitеs. 
L'avis d' ARKELL sur l'origine differente de la Kilianella et de lа Neocomites serait 
donc acceptable. 

11 est cependant impossible de chercher l'origine de notre genre dans les· 

\ 
\ 
\ 



Раunе Berriasienne et Tithonique superieure nouvellement decouverte аu Japon 547 

diverses formes de KilianеПа, car, deja аи stade primitif, la Parakilianella est 
sensiblement distincte de la veritable Kilianella. Alors еНе est origiriaire d'un 
groupequi represente le type-ancetre de la Kilianella. C'est pour cette raisol1 
чие je denomme се genre Pa.rakilianella, supposant qu'i1 est une branche paral­
lele du genre Kili.anella. 

Quant а son descendant, la Favrella, elle pourrait se trouver voisin de 
Parakilianella. Ses tours internes, du type Neocoтites, ne permettent cependent 
pas de placer lа Parakilianella сотте son ancetre direct. 

Parakilianella uтazawensis nov. sp. 

Pl. ХН, fig. 1, Pl. XHI, fig. 8 

Ma#.riel :-Un seul echantil10n provenant d'Umazawa, assez bien conserve 
mais fragmentaire; tours jeunes et derniere partie de la chambre d'habitatiol1 
perdue. 

Diagnose :-Exception faite du stade lе plus jeune, on~p,eJ.lt,distinguer deux 
sJ~~_s......de dеуеlqыр~еЩ~!ltl~ lе stade jеtше ои' stщtе-"1(i'li~пеl10i~~,' et le stade 
-~d~lt~"~~ ~t~'d~' N eocosmo~era t~ide~\ ~~ .. _",~-,-~,,~---~,j 

Аи premier-'~tade:jusqu;~"-'"pe~~~~ 70 тт de D, enrolliement etant tres 
evolute, chaque tour embrassant а peine la partie ventrale du tour precedent; 
bbrd"'~~nbilical net et vertical, flanc sensiblement convexe, region ventrale 
largement renflee et c6tes interrompues sur lа ligne siphonale sans former lе 
ver'itable sШоп. C6tes поmь;'~~;еs~"J'i~~~е-s:"s'аiI~аПf~~~'~~пr~Dоr:~ ombilical, mais 
absolument. depourvtles de tubercules, suivant"-~g~li~r~m~nti;u~~'~ii~~~ gene­
rale qui est radiale sur la moitie inferieure du flanc, puis un реи retroverses 
mais revenant prorsiradiees а lа partie peripherique du flanc, en forme d'arc 
tres ouvert dans '"'so'n ensemble. _ Ver.s lа partie peripherique, lа large~r des 
c6tes augmentent mais elles ne realisent jamais, тете аих bords de la bande " 
siphonale, une y'x?-ie tuberculisatiori et el1es disparaissent dans une bande 
siphonale lisse. El1es restent, pour lа majorite, simples, mais sont periodique­
ment rendues irregulieres et brusq uement epa'iТsTe's'en~v arriere par const­
rictions profondes et nombreuses (7-8 par tour),formant souvent une ramifi­
cation bidichotome. 

La ligшi suturale est а peine visible; L1 semblablement profonde et tri­
partite. 

Le stade adulte semble se presenter sans changement .tIQр~QJJ,1.9чuе d'Qtne­
mentation apres lе stade precedent. L'enroulement reste t~uj()Urs tres evolute, 
et lе bord ombilical est vertical et 'tres accuse. L'al1ure generale des c6tes est 
semblable а сеНе du stade precedent, excepte leur grossissement plus accuse 
et lе developpementsporadique de tubercules регiрh~гiЧllе,~,s>,~еuх-сi sont en 
general enforme de-'-"~6te~' v;isi~~~"i lа peripherie 

de la bande !i~,~_~~~p}1onale encofe existante. 
La ligpe $utчrаlе n'est pas completement visible mais еllе semble assez 
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finement decoupee. 
Affinite ::..-Aucune forme qui peut s'e rapprocher, de la пбtrеп'еst connue 

jusqu'a present. ЕНе est cependant attribuable а la famille, des Berriasellidae~ 
grace а sa costulation eta 'ses constrictions frequentes .• Ces caracteres, bien 
connus par exemple chez la Berriasella privasensis, ne sont pas etrangers pour 
la souche originelle de се groupe d'Ammonites.' De се tronc, assez grand et 
variable, prennent naissance plusieurs branches quasi paral1eles" presque а l~ 

тете epoque, notamment а la partie la plus elevee du Tith'onique et dan~ 
le Berriasien. 

Cette espece est comparee, sous reserves, а la Kilianella roubaudi var. 
retrocostata (SA YN 1901, р. 37" Pl.-YI, ~g. 7), la ressemblance, тете si еНе est 
vague et incertain, qui peut se'servir а interpreter l'affinite entre la Kilianella 
et le nouveau genre. Dans се petit echanti1lon de Chamaloc, dont les сбtеs 
sont nettement п~trоvеrsеs et simples et dont les constrictions bien accusees 
accompagnent des сбtеs epaisses а l'arriere, bifurquees et parfois trifurquees: 
SAYN croyait que cette espece se trouvait dans les variations de Kil. roubaudi. 
Оп ne peut malheureusement pas connaitre son tour adulte, et par consequent 
son attribution au genre Kilianella n'est pas absolument certaine. La сотЫ­
naisoh de ces сбtеs flexueuses et simples avec les constrictions marquees se 
retrouvent d'ai1leursdans plusieurs especes du genre Kilianella et du genre 
Neocomites, 'donca caractere essentiellement Berriase11oide. 

En tout cas, etant 'particuliere au Japon, е11е 'n'est comparable а aucune 
forme connue jusqu'a present.' 

Dimensions :-D. са. 170 тm, D. О. 68, Н. 63, Е. са. 35. 
Provenance:-VаНее d'Umazawa, Formation de Koyamada, Со11. TAMURA, 

9ете. zone а Trigonies. Se trouve en association avec le Thurmanniceras sp. 
(Pl. XHI, fig. 7) 

Famille Olcostephariidae HAUG, 1910 

Sous-Famille Spiticeratinae SPATH, 1924 
'., 

Genre SPiticeras UHLIG, 1903 

Spiticeras (Spiticeras) cfr. binodiger UHLIG, 1903 

Рl. хн, fig. 2, Рl. XIII, fig. 1 

cfr. Spiticeras binodiger, Uhlig, 1903, р. 101, рl. XIY, fig. 1a-d. 

Materiel :--:Echantil1on sensiblement deforme, comprenant un tour de tai11e 
moyenne, fragmentaire mais bien conserve, et deux moules externes ecrases. 
Со11. HAYAMI. 

Remarques:-Jusqu'a un diametre de 34 тт (le long du grand ахе, cause 
par 'la deformation), les tours sont trop mal conserves pour preciser les 
caracteristiq ues. 

De cette taille au diametrede 56 тт (lе long dugrandaxe,stade pro-
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bablement moyen,=stade bituberculise suivant UИLIG) les tours sont vraisem­
blablement plus hauts чие larges, bien qu'ils soient deprimes, pourvus de 
tubercules situes аи bord de l'ombilic, d'ou un рН comparable а une c6te tre& 
elevee continue sur le flanc pour joindre le deuxieme tubercule lateral. Се& 

plis sont assez espacee, forts, radiaires, parfois deranges par l'intercalation de 
constrictions profondes et obliques. Les tubercules lateraux se situent а la 
ligne de contact du tour suivant. А partir des tubercules lateraux, les c6tes 
peripheriques prennent naissance et passent dans la region ventrale san& 
interruption. 

А vec· une constriction q ui marq ue 'la fin de stade moyen, les tu bercule& 
lateraux disparaissent et les c6tes sont reunies en faisceaux par les tubercule& 
ombilicaux; elles sont bifurquees en general а la тете hauteur чие le& 
tubercules lateraux dH tour precedent mais beaucoup d'entre elles restent 
simples. Оп peut reconnaitre la tendance а l'attenuation ~es c6tes ver& 
l'ouverture de la сочнillе, mais malheureusement la partie terminale du tour 
d'habitation n'est pas conservee. 

La ligne sHturale est а pein'e visible, 
Cette espece se rapproche considerablement de l'espece qHi conserve lа 

bitHbercHlisation jusqu'a un assez grand diametre, сотте dans le groupe de 
Spiticeras conservans et binodiger, tous les deux provenant "de l'Himalaya. I1 
est evident que le stade moyen de notre forme permet de comparer l'espece 
japonaise ауес Spiticeras binodiger, qui se transforme а реи pres аи тете 
stade du developpement чие la n6tre. 

UИLIG souligne чие binodiger chan:ge son ornementation caracteristique а 
un diametre de 44 тт (1903, р. 79), mesure sur un seul echanti1lon, et d'ai1leurs 
се chiffre ne peut etre absolu. I1 у а d'autres formes qui conserverii:: encore 
а un diametre plus grand les tubercules ombilicaux et lateraux, les stanleyi 
et conservans (45-50 тт et 67 тт respectivement d'apres UИLIG), mais lе 

premier etant plus grand etplus globuliforme, ne peut se trouver voisin de 
notre forme et le second trop evolute сотте enroulemen.t et qui conserve 
d'ailleurs les tours bituberculises beaucoup plus longtemps que lа n6tre. 

]'ai ete donc conduit а la placer au voisinage de l'espece indienne,gardant 
toutefois de lа prudence de ne pas те hater de l'identifier definitivement, le& 
caracteristiques importantes restant invisibles. 

Dimensions :-D. са. 120 тт, D. О. 54, Н. Е. inconnues, mesures sur le grand 
ахе. 

Prove1~ance :-Nagasaki, c6te Estde l'ilot d'Oshima. 'Formation de Nagasaki. 
Note :-Spiticeras binodiger, connu а Lochambelichiak, dans les argiles de 

Spiti superieurs (Lochambel Beds) se melange avec les elements а la fois ber­
riasiens et tithoniques les plus eleves. UИLIG n'a pas ри preciser la separation 
de deux groupes, mais il serait sans doute certain чие le Berriasien peut se 
distinguer du Tithonique par la composition generique. 11 est donc tres desi~ 
[аЫе de mettre аи point des recherches ffi~nutieuses biostratigraphiques, afin 
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de donner 1es successions fauniques et litho1ogiques de Spiti, localite qui 
merite les etudes poussees. 

Spiticeras (Kilianiceras ?) cfr . . eucomphalum (STEUER) 

Рl. XIII, fig. 2 

Note :-Suivant lа note d'ARKELL dans 1е "Treatise of Invertebrate Pale­
ontology," р. L345, l'espece type designee ulterieurement par RPMAN etant lе 
Stephanoceras damesi STEUER, 1897, lе present sous-genre est decisivement 
'attribuable аи genre spiticeras: i1 n'est donc pas шkеssаiге de rE~peter ici sa 
description. 

Or, 1а figure citee par ARKELL est аи contraire cel1e de l' Aspidoceras еисоm­
P/zalum STEUER, р. 69, Рl. У, fig. 1, 2, 3. Cette espece, dont STEUER а cru qu'i1 
's'agissait d'une forme d' Aspidoceras, est еп realite tres difficile а determiner 
·generiquement. Sa forme globuleuse se distingue probablement de lа forme 
generale de Spiticeras, mais cette caracteristique n'est pas toujours convain­
quante parce чие la forme des tours est еп' principe tres variable chez les 
Ammonites. Les tours jeunes pourvus de tubercules lateraux et оmЫliсаих 
'se retrouvent egalement chez les Spiticeras. Les cloisons sont probablement 
'ип des plus importantes criteres et celles de l'Aspidoceras eucomphalum se 
rapproche sensiblement de cel1e du type de Spiticeras. 

Si l'onaccepte l'independance dans lе rang du sous-genre de Kilianiceras, 
i1 sera tres difficile d'admettre чие la Kilianiceras tombe dans 1es variations 
-subgeneriques du groupe des К. damesi. 

De plus, 1'Aspidoceras se trouve generalement dans 1е Kimeridgien, mais 
tres реи ои d'une 'fafon douteuse dans 1е Tithonique. 

Description :-А cause de la deformation tres poussee, il est impossible de 
deduire la forme generale precise des' tours. Enrou1ement vraisemblablement 
assez invo1ute, §ection du tour aussi hau.te qu'epaisse, bord ombi1ical douce~ 
ment arrondi, flancs etroits mais ип реи convexes, region ventrale Ыеп arrondie. 

'Deux rangees d'epines tres poiritues а sections ronde situees аи bord 
оmЬiliса1 et а 1а peripherie ventro-laterale. А l'age mоуеп, ils se sont reunis 
par des piis реи marques mai's visibles аи dernier tour (95 mm de D). Deux 
ои trois c6tes ventrales, larges mais attenuees, prennant naissance, а la hauteut 
de tubercules peripheriques, passant sans accident sur la ligne siphonale. 

Constrictions tres profondes et sensiblement prorsiradiees . 
. Lignes suturales, tres eloignees les unes des autres, реи incisees. Elles se 

composent de: Е, profonde а la petite selle siphonale, L ип реи moins profond 
чие Е, поп divisee еп branches majeures, les auxi1iaires paralleles аих prece­
dentes; Sl large, rectangulaire, divisee еп deux 1:)ranches inegales, S2 aussi 
haute чие Sl. Еп somme, il s'agit nettement des cloisons de la fami11e Spiti­
ceratinae. 

Dimensions-D. (le 10ng du grand ах е) 94.5 mm, D. О. 30, Н. 36, Е. ? 
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Provenance :-Uminoura, formation de Sakamoto, Со11. TAMURA, Tithonique 
lе plus eleve. 
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Explication de la Planche ХIП 

Fig. 1. Spiticeras (Spiticeras) cfr. binodiger UHLIG. Le тете echantillon que Fig. 2 
(Pl. ХН) montrant l'autre c6te. 

Fig. 2. Spiticeras (Kilianiceras?) cfr. eucomphalum STEUER. Uminoura, Couche de 
Sakamoto. Col1. Т AMURA. Х 1. 

Fig. 3. Kilianella sp. jUY. Umazawa, Couche de Koyamada, Serie de Soma. СоН. ТА­

MURA. х2. 

Fig. 4. Berriasella akiyamae sp. поу. Isokusa, cote Ouest de l'i16t d'Oshima. Coll. 
AКIY АМА. Х 2/3. 

Fig. 5. Id. тете echantillon que precedent, mais а tour plus deyeloppe. х 3/5. 
Fig. 6. Id. Vue peripherique du precedent. х3/5. 

Fig. 7. Thurmanniceras sp.~~a, dans la тете gangue que la Parakilianella 
umazawense. х 2. •. . . - .~-

Fig. 8. Parakilianella umazawensis sp. поу. Le тете echantil10n que Fig. 1 (Pl. ХН). 
Vue peripherique montrant l'aspect siphonal. х2/3. 
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